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jeunes étudiants, appelés à la vocation sacerdotale, recevront une édu-

cation plus spécialement adaptée à la sublimité de leurs futures

fonctions.
En considérant tous ces édifices 'onstruits pour des ouvres de

-harité ou d'éducation, nous pourons dire, fièrement en regardant l'a-

venir: La foi catholique et le patriotisme canadien français Nivront

toujours dans l'Ouest canadien, en dépit (les luttes ardentes qu'on
leur livre !

Dans quelques jours, le Collège de Saint-Boniface, institution

née des amours de l'Eglise et de la Patrie, ouvrira toutes grandes ses

portes à ceux qui ont eu le bonheur d'étudier sous ce toit béni. La so-

ciété Saint-.Jean Baptiste souhaite bienvenue aux i Anciens" et s'as-

socie d'avance à la joie des compatriotes (lui vont se réunir pour quel-
ques heures.

Je ne saurais clore cette adresse sans saluer avec une joie inex-

primable le nouveau drapeau de l'Union Nationale Métisse Saint-Jo-

seph de Manitoba, dont vous êtes l'estimé chapelain. Ce drapeau, su-

perbe à la vue, parle avec encore plus d'attraits à la pensée et au

cœur, puisqu'il smboli la loyauté à la Couronne bitannique ratta-

chée . un long passé d'une gloire inaltérable ,onquise par la propa-
gation et la défense de deux nobles causes: notre langue et notre re-

ligion.
Les Métis sont nos freres par le sang, par la langue, par les aspi-

rations, et j'a. la ýertitude que leur drapeau national sera ,acclamé,
aimé et respecté par tous les Canadiens-français.

Monseigneur, nous savons que vous avez à iœur la réussite des

oeuvres de l'Eglise. Nous cri fons donc vous être agréables en vous

promettant nos plus ferventes prières, afin d'obtenir lu ciel le plein
succés des séances d-u Congrès Eucharistique qui doit s'ouvrir â Mon-

tréal en septembre prochain. Pendant cs jours de graces pour le Cana-

da catholique, de nos poitrines canadiennes françaises montera vers le

Ciel ce voeu pour Jésus-Hostie et le Sacré Cour: Adveniat regnum
tuum !

Veuillez, Monseirneur, nous accorder votre paternelle bénédic-

tion.
REPoNSE DE MONsEIGNEUR.

Monseigneur remercia la société Saint-.Jean-Baptiste des senti-

ments qu'elle venait d'exprimer par la bouche de s'n président et féli-

cita celui-ci de sa magnifique adresse. (lui. dit-il. vaut tout un sermon

et est le digne complément des hautes et fécondes pensées développées

par le prédicateur du jour. C'est par l'attachement à la foi Pt l'amour

du sol qu'un peuple grandit, se développe et pousse des racines indes-

tructibles. Il y a 1 M ans. le petit peuple acadien fut surpris. trahi,

tVaqué et exilé. Longfellow, qui a traduit les malheurs 'de ce peuple


